
HAL Id: hceres-02039854
https://hal-hceres.archives-ouvertes.fr/hceres-02039854

Submitted on 20 Feb 2019

HAL is a multi-disciplinary open access
archive for the deposit and dissemination of sci-
entific research documents, whether they are pub-
lished or not. The documents may come from
teaching and research institutions in France or
abroad, or from public or private research centers.

L’archive ouverte pluridisciplinaire HAL, est
destinée au dépôt et à la diffusion de documents
scientifiques de niveau recherche, publiés ou non,
émanant des établissements d’enseignement et de
recherche français ou étrangers, des laboratoires
publics ou privés.

Master Économie appliquée
Rapport Hcéres

To cite this version:
Rapport d’évaluation d’un master. Master Économie appliquée. 2011, Université du Havre. �hceres-
02039854�

https://hal-hceres.archives-ouvertes.fr/hceres-02039854
https://hal.archives-ouvertes.fr


 

 1 

Evaluation des diplômes 
Masters – Vague B 

ACADÉMIE : ROUEN 

Etablissement : Université du Havre 
Demande n° S3MA120000013 

Domaine : Droit, économie, gestion 

Mention : Economie appliquée 

Présentation de la mention 
 

Le master mention « Economie appliquée » de l’Université du Havre propose des enseignements fondamentaux 
en analyse économique et en techniques quantitatives, nécessaires à l’exercice du métier d’économiste, tout en 
initiant aux avancées récentes de la recherche. 

Ce master est organisé en deux spécialités : une spécialité « Chargé de projets de développement 
économique », à vocation professionnelle et une spécialité recherche « Modélisation microéconomique », délivrée sur 
le site de l’Université de Caen Basse-Normandie et dont le rattachement à cette mention n’apparaît pas opportun. 
Après une première année qui propose des enseignements fondamentaux, la seconde année de la spécialité « Chargé 
de projets de développement économique » se concentre sur les enseignements spécifiques à l’analyse et à la gestion 
de projets. 

Les débouchés professionnels concernent les métiers de responsables/chargés de projet, chargés de missions et 
chargés d’études pour la spécialité professionnelle. 

Indicateurs 
 

Effectifs constatés 
50 en M1 et 15 
en M2 

Effectifs attendus 
50 en M1 et 25 
en M2 

Taux de réussite 

Moins de 50 % 
pour M1 et 
moins de 80 % 
pour le M2 

Résultat de l’évaluation des enseignements par les étudiants (taux de réponses) NR 

Résultat de l’analyse à 2 ans du devenir des étudiants diplômés ou non (taux de réponses) 

Pour le M2 
uniquement : 
92 % en emploi 
dont 71 % en 
CDI. 30 % sont 
cadres (NR) 

Résultat de l’analyse à 2 ans de la formation par les sortants (taux de réponses) NR 
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Bilan de l’évaluation 
 

 Appréciation globale : 

La mention « Economie appliquée » comprend deux spécialités, l’une délivrée à l’Université du Havre et 
l’autre à l’Université de Caen Basse-Normandie.  

Elle est adossée aux laboratoires de recherche en économie de ces deux universités (le Centre de Recherche en 
Economie et en gestion logistique et le Centre de Recherche en Economie et Management). Néanmoins, le nom même 
de la spécialité du master 1 (spécialité « Chargés de projets de développement économique ») laisse entendre que 
l’ajout de la spécialité recherche à l’offre de formation est vraiment artificielle.  

Bien que la formation semble relativement solide sur le plan académique, elle est peu attractive. A l’échelle 
de la Normandie, il y a deux autres mentions qui comportent les termes « d’économie appliquée », dont une à 
l’Université de Rouen avec laquelle il n’y a aucune mutualisation ou cohabilitation. Ainsi, à un problème d’attractivité 
au niveau national et international, s’ajoute une faible attractivité auprès des licences « Economie-gestion », qui 
devraient davantage être le cœur de cible. 

La mention semble répondre à des besoins en matière d’emplois, malgré la notable faiblesse des liens avec les 
milieux socio-professionnels et en particulier avec les entreprises du secteur privé. Ce sont essentiellement les 
collectivités locales et territoriales, ainsi que les institutions parapubliques qui sont sollicitées pour les interventions 
professionnelles de la formation et les stages. La mention ne propose ni d’ouverture ni d’échanges à l’international.  

La grande majorité des débouchés évoqués de cette mention sont des débouchés naturels des formations en 
gestion et non en économie (chef de projet, cadre hospitalier, contrôleur des douanes, coordinateur territorial, 
conseiller en gestion). La faible attractivité au niveau national et international peut être imputée à la faible lisibilité 
de la spécificité de cette mention. Comme les débouchés visés ne sont pas spécifiquement du ressort de l’économie, 
mais nécessitent une approche transversale, et au vu du faible nombre d’étudiants, la question de l’opportunité d’une 
telle mention d’économie totalement indépendante du master de « Gestion » (sans mutualisation) se pose. 

Le bilan prévisionnel pour la prochaine période, notamment en termes d’augmentation des effectifs, est très 
optimiste et peu convaincant. En particulier, on peut regretter un manque d’auto-critique. Non seulement, l’auto-
évaluation est complaisante et exagérément optimiste, mais elle met très en avant la qualité des aspects recherche, 
alors que ce n’est clairement pas la finalité affichée de cette mention. 

 Points forts :  
 Une formation équilibrée entre savoirs méthodologiques et techniques professionnelles. 
 Une réorganisation de la formation pour être plus en accord avec le milieu professionnel. 

 Points faibles :  
 Une très faible attractivité en M1 et en M2, notamment pour les étudiants en économie-gestion. 
 Une faible ouverture aux autres régions de France et à l’international. 
 Le caractère artificiel du raccrochement de la spécialité recherche à cette mention. 
 Un manque de recul de l’auto-évaluation. 

Notation 
 

 Note de la mention (A+, A, B ou C) : C 
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Recommandations pour l’établissement 
 

Il serait nécessaire de mettre en évidence la spécificité de la mention, notamment par rapport à des 
formations existantes et appartenant à d’autres champs disciplinaires, ou bien envisager d’intégrer cette mention à 
celle de « Management », ce qui permettrait de mutualiser de nombreux cours.  

La place de la spécialité recherche devrait être mieux réfléchie. Faut-il absolument l’adosser à une mention du 
Havre ?  

Par ailleurs, il conviendrait de passer des partenariats plus étroits avec les entreprises, par exemple sous la 
forme de contrats d’apprentissage ou de professionnalisation, et de favoriser la mobilité internationale des étudiants, 
notamment en M1. De façon plus générale, une préoccupation pour l’ouverture à l’international serait appréciable.  
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Appréciation par spécialité 

Chargé de projets de développement économique  

 Présentation de la spécialité :  

Cette spécialité vise à former des économistes capables de faire du suivi et de l’évaluation de projets, via 
l’apprentisage de techniques quantitatives et d’économie régionale, urbaine et internationale. 

 Indicateurs :  

 

Effectifs constatés 15 

Effectifs attendus 25 

Taux de réussite Moins de 80 % 

Résultat de l’évaluation des enseignements par les étudiants (taux de réponses) NR 

Résultat de l’analyse à 2 ans du devenir des étudiants diplômés ou non (taux de réponses) 

92 % en emploi 
dont 71 % en CDI. 
30 % sont cadres 
(NR) 

Résultat de l’analyse à 2 ans de la formation par les sortants (taux de réponses) NR 



 Appréciation :  

Cette spécialité est moins axée sur l’économie que sur le management de projets. Les techniques quantitatives 
ne sont pas très poussées pour un master qui affiche leur apprentissage comme une finalité. Les métiers visés sont 
relativement bien ciblés, mais relèvent davantage du domaine de la gestion. Cette spécialité ne semble pas fortement 
ancrée dans l’environnement régional et est pourtant peu attractive au niveau national. 

 Points forts :  
 Une formation équilibrée entre savoirs méthodologiques et techniques professionnelles. 
 Une réorganisation de la formation pour être plus professionnalisante. 

 Points faibles :  
 Une très faible attractivité. 
 Un manque d’homogénéité du public étudiant, qui ne peut être totalement compensée par du travail 

personnel. 
 Des débouchés professionnels en deçà du niveau de diplôme Bac+5 pour la spécialité M2. 
 Une volonté d’augmenter des effectifs sans forcément avoir les ressources supplémentaires pour les 

encadrements de stages ou le dédoublement des cours sur machine. 

Notation 
 

 Note de la mention (A+, A, B ou C) : B 

Recommandations pour l’établissement 
 

Afin d’augmenter la lisibilité et l’attractivité de la spécialité, il serait souhaitable d’aller plus loin dans les 
aspects professionnalisants et les partenariats avec le secteur privé, et de mieux mettre en avant la spécificité de 
cette spécialité d’économie par rapport aux autres domaines. 
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Modélisation microéconomique 

La spécialité est cohabilitée avec l’Université de Caen Basse-Normandie. 

Il ne semble pas opportun de proposer cette spécialité dans la mention « Economie appliquée ». 


